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ORIGINE DU BASSIN CRETACIQUE DE LA VALLEE DE LA HAINE. 

UNE HYPOTHESE, 

par 

A. DELIV1E R, 

L 'expansion allongee du Cretacique qu 1on appelle le 

Golfe de Mons .. a des causes profon.des, gisant dans 

le substratum paleozoi'que" 

J. CORNET , 1928 (1) p 11~. 

§ L Particularite s structurales du socle :ealeozo:tgue de la V all&e de 

la Haine. 

C'est l'eminent ingenieur du Corps des Mines que fut 

A. TOILLIEZ qui le premier, attira 1 'attention sur la structure curieuse 

cz: socle paleozoit:Iue dans la vallee de la Haine entre Anderlues et Conde 

(2, p. 11) 

Recemment Monsieur le Professeur R. MARLIERE a 

synthetise nos connaissances sur ce bassin cretacique {3) et il suffit 

d'y renvoyer le lecteur. 
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La figure l represente, par courbes de niveau,les allures 

de cette "depression allongee dont les courbes de niveau caracteristiques 

se ferment a l'Ouest comme a l'Est".. J. CORNET , 1928, (1). Cette 

longue auge est bosselee sans que la disposition des "bosses" et des 11creux" 

revele des alignements privilegies. Les "fosses" sont d'ailleurs plus 

nombreuses que les "bosses". 

A titre exemplatif, les figures 2 et 3 combinent en une vue 

perspective monodimetrique, deux coupes publiees en 1927 (4) et en 1928 (5) 

respectivement, La coupe meridienne a ete prolongee jusqu 'au recent son­

dage du Ragoda ( 6). 

On l'a dit et redit, ''le relief du socle paleozoi"que reflete 

assez fidelement les allures du gisement " (A. RENIER, 7, p. B. 196) 

Ch. STEVENS est le seul qui ait fourni des exemples graphiques et 

probants a cet egard (8). Tous les auteurs anciens ont cependant jalonne 

les bosses et fosses du socle paleozoi"que pour conduire autant d'axes 

anticlinaux et synclinaux. Ces axes, aux noms divers ont toutes les 

directions et sont souvent incurves. Aussi X. STAINIER (9) ecrivait-il 

"bien rares sont les pli s transversaux qui traversent toute la largeur 

du bassin. Le );1lu.s sou vent, ils ne recoupent qu 'un ou deux plis longitu­

dinaux et dans le prolongement d 'un pli transversal, i1 n 'est pas rare de 

voir se produire une allure diametralement opposee". R. GAMBIER 

denoncsait une pareille situation a propos de l'anticlinal du Pieton (10). 

EtA. RENIER lui-meme qui, tout au long de ses etudes, recherchait ces 

axes structuraux comme autant de fils conducteurs devait avouer la vanite 

de tels essaiso "Les variations de direction qui se relevent dans le Comble 

Nord, traduisent pour une part l' existence de plis longitudinaux; mais de 

facson generale, c 'est l'influence des plis transversaux qui est preponde­

rante... L'interference des plis longitudinaux et transversaux donne 

naissance a des allures plut6t compliquees" (7, p. B. 196 et 197). 
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En realite, i1 n'y a pas d'axes anticlinaux ou synclinaux 

mais des deformations en forme de domes ou de cuves plus ou moins 

circulaires. M@me les denominations de synclinal longitudinal du Flenu 

et plus encore celle d'anticlinal d 'Engies n 'ont pas les significations 

de tectonique structurale qu'on leur pr@te {* ). 

Et cependant, la correspondance entre les deformations 

locales du socle paleozoique et les allures du terrain houiller est parfaite 

si on veut bien accepter !'explication toute geometrique qu 'a donnee mon 

colH~gue R. LEGRAND (ll, pp. ll - 12) des "deplacements d'axes" que 

signalait Ch. STEVENS (8, p. 16). 

La figure 4 reprend sous une autre forme la demonstration 

de R. LEGRAND. 

(*) - Le massif de Masse-Borinage forme bien un pli synclinal dissyme-

trique dont le £lane nord en plateures n 'a lui-m@me une allure 

synclinale qu'a cause des deformations posthumes ayant provoque l'enfon­

cement du bassin cretacique. Ce massif £lotte sur les massifs para­

autochtones et rienne permet d'imaginer un £lane midi a ces massifs. 

Quant a !'anticlinal d'Engies, son existence n'a jamais ete demontree 

dans le Massif de Masse. 
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Qualitativement ' cette regle s 'applique a toutes les cuves 

eta tousles domes du bassin cretacique. Les figures 5, 6 .:t 7 sont autant 

d 'exemples topiques~ Ces regles s 1appliquent evidemmemt ala disposition 

des diverses assises du Cretace et rendent compte des "transgressions sur 

surface descendante" dont parlait J. CORNET (5, p. B. 280). 

Mais i1 est bien clair que les surfaces structurales du 

terrain houiller integrent 1 'ensemble des deformations hercyniennes et 

posthumes tandis que les allures des diverses limites des terrains 

post-paleozoi'ques n'enregistrent que les seules deformations qui leur 

sont posterieures. 

§ 2. Deformations du Massid du Midi, Le Golfe d 1Havay. 

Que les deformations posthumes du socle paleozotque 

soient limitees exactement au Nord de cette ligne, qu 'est l'affleurement 

actuel de la faille du Midi, serait pour le moins etonnant. Nous allons 

voir qu'il n'en est rien. 

En 1922, A. RENIER (12, pL II) donnait par courbes de 

niveau, 1 'allure connue de la faille du Midi. Entre Aulnois et Merbes­

Sainte-Marie, les allures sont celles d'un double pli dont les surfaces 

axiales ont ete aussitot denommees : Anticlinal de Vellereille, Synclinal 

des Est innes, Anticlinal de Binche et Synclinal de Ressaix. 

I.a figure 8 reproduit en partie celle de A. RENIER (12, 

pl. II). Le sondage de Goegnies-Chaussee (13,A. BOUROZ, etc. 

1962, p. 178) et le tout recent sondage dit : Jeumont I (14, note infrap. 

p. 241) completent la documentation dont disposait A. RENIER. 
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Et precis.ement , ces deux sondages meridionaux indiquent que les 

isohypses des cotes - 800 et plus profondes passent regulH~rement sans 

justifier un double pli dans la surface de la'faille du Midi. Des lors, 

il est plus rationnel d'interpreter 1 'anomalie des pentes dans la surface 

de faille aux sondages n°42 (15) et n° 54 (16) comme etant due a un creux 

ou a une fosse dans la surface de faille. Nous designerons cette structure 

par cuve de Havay-Givry . Plus au Nord-Est et faute d'elements nouveaux, 

nous conservons les traces de A. RENIER, 1922, mais il est vraisembla­

ble que la structure se resoudra egalement en cuves et en domes. 

La cuve de Havay-Givry se place precisement a !'aplomb 

du Golfe de Havay de J. CORNET (17) ou mieux du''Passage de Feignies" 

de M. R. MARLIERE (18) et est comprise entre les moles paleozoi'ques 

que M. R. MARLIERE (18) a appele Plateau de Blaugies a l'Ouest et 

plateau de Rouveroy a 1 'Est. Ainsi s 'explique le plus simplement du monde 

cette apophyse meridionale du Bassin de Mons. L'age des premiers 

terrains cretaciques qu 'on y trouve devrait permettre de dater la defor­

mation. 

La faille du Midi n'est pas plissee; elle est deformee par des 

mouvements posthumes. 

§ 3. Faille postherynienne dans le sode paleozoi:que. 

Le cas de la faille de Masse . 

A 1 'endroit ou elle a ete reconnue pour la premiere fois 

(19, TRICOT, J. p. 43), la faille de Masse n 'est pas la levre superieure 

de la "zone failleuse"; elle separe deux massifs fort semblables. 
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Au-dessus , le Massif de Masse bien connu dans le Borinage et dans le 

Centre et au-dessous, le Massif des dressants renverses d'Anderlues 

et de Fontaine l'Eveque que, depuis X.. STAINIER, 1912 (20) on assimile 

(en tout cas, on lui en donne le nom) au Massif du Carabinier, Cette 

these n 'est pas soutenable, L 'horizon de Maurage est connu. en deux 

points du Massif des dressants renverses et en de tres nombreux endroits 

du Massif de Masse. Le Westphalien B est exceptionnellement epais 

dans les deux massifs sans que sa base ouHorizon de Quaregnon ait ete atteint, 

La qualite des houilles est analogue dans les deux massifs. Par contre, les 

caracteristiques du Massif du Carabinier sont bien differentes et l'apparen­

tent aux massifs para-autochtones. 

A l'endroit ou elle a d 1abord ete definie, la faille de Masse a une 

direction sensiblement nord- sud. 

Des lors, nous croyons que le Massif de Masse a simplement 

glisse d'est en ouest en descendant dans le bassin cretacique en formation 

et en abandonnant sur le bord oriental de 1 'auge, son extremite orientale qui 

est devenu le Massif des Dressants Renverses . 

La faille de Masse serait done posthercynienne et se reduirait, 

somme toute, a un accident peu important. Il y aurait lieu de trouver un autre 

nom ala faille qui limite inferieurement le Massif dit de Masse plus a l'Ou.est 

(et auquel on pourrait conserver le nom de Massif du Centre-Borinage) et ou 

cette faille de premiere grandeur constitue la levre superieure de la "zone 

failleu.se 11
• Une description d'ensemble des bassins houillers du Hainaut 

fournira, prochainement je l'e spere, la justification graphique de cette 

conception. D'autres diastrophismes de meme origine sont vraisemblables. 

L'extremite occidentale du bassin cretacique pourrait etre examinee ace 

point de vue. 

'-
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§ 4, Autres particularites du Bassin houiller du Hainaut. 

a) Puits naturels 

Les exploitations miniE'!res ont conserve la trace de quelques soixante 

dix puits naturels. C 'est !a. une particularite qui appartient en propre au 

bassin houiller du Hainaut et qu'on ne retrouve pas dans ses prolongements 

en dehors de la vallee cretacique, ni d'ailleurs en Campine ou en 

Westphalie. 

b) Seismes 

Le bassin houiller du Hainaut est le siege de seismes(21, CHARLIER Ch.) 

qui pour a voir des aires isoseistes assez peu etendues n 'en sont pas mains 

relativement intenses. D 'apres les specialistes, les hypocentres seraient 

situes entre 3 000 et 5 000 metres de profondeur ' 

c) Zone faillee 

Les bassins houillers du Hainaut possedent encore la particularite 

de renfermer une importante "zone failleuse 11 d 1epaisseur souvent 

considerable, Cette sorte de matelas de roches brouillees separe 

le Massif de Masse au-dessus des m.assifs para-autochtones sous-jacents. 

Il estvrai que le Massif de Masse n'a ete conserve que dans les limites 

du bassin cretacique mais non pas uniquement a cause de lui. Le Massif 

de Masse descend en effet a plus de 1 200 metres de profondeur. Comme 

le faisait J. CORNET (4) , il y aurait lieu de ramener la surface du 

socle paleozoi'~ue a l'horizontale avant de decider les structures d'origine 

reellement hercynienne. 
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d) Geothermie 

Le gradient geothermique est anormalement eleve en certains points 

res bassins houillers du Hainaut. Le fait est bien connu. 

§ 5. Hypothese 

Aux sondages de Tournai et de Leuze (22, VAN TASSEL ,R. et 

23 , R. LEGRAND) de !'anhydrite sedimentaire fut traversee dans le 

Devonien moyen. Nous supposons que la puissance de ces evaporites 

va en augmentant vers le Sud pour atteindre une epaisseur maximale dans 

ce que nous appelons aujourd 'hui le bas sin cretacique de la Vallee de la 

Baine. Dan .. s ce cas, un deplacement de ces masses plastiques en profon­

deur est possible par le phenomene de "Salt-Slope" ou "halokinesis" 

(24 H. H. LOHMANN, fig. 4, p. 4 78, reproduite ici sous le no 9), 

Ceci pourrait expliquer la forme generale en auge du bassin cretacique 

et le roulement de son axe vers le Sud, qui s 'est produit depuis le 

Wealdien jusqu 'au Senonien au moins. La "subrosion" (terme forge par 

analogie avec celui d'erosion pour indiquer un lessivage sous la surface) 

expliquerait les irregularites du fond du bassin. 

Ces phenomenes ont ete continus depuis l'epoque wealdienne et 

ne se rattachent aucunement aux diverses phases orogeniques, c 'est ce 

que J. CORNET devait admettre en ecrivant que "certains de ces mouvements 

semblent, du moins jusqu 'a present, speciaux aux terrains du Golfe de 

Mons" (1, J. CORNET, 1928, p. 15). 
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Le cheminement des eaux analogue a celui du cas examine 

par J. F .. QUINLAN (25, 1967, fig. 8, reprodui te ici sous le no 10) 

justifhrait la temperature-exceptionnelle des eaux et l'ouverture des 

puits naturels. Ces puits atteindraient le Devonien moyen et ne 

s 'arreteraient pas au calcaire carbonifere. 

L'instabilite des edifices karstiques profonds se manifeste 

par une certaine sismicite encore sensible de nos jours (en ce cas 

il s 'agirait de pseudo- seismes). 

Je ne vois pas de relation obvie entre cette hypothese et le 

developpement d'une zone fai11ee sinon que celle-ci resulterait d'un 

reajustement continueL 

On lira avec interet , par exemple dans H. H, LOHMANN (24) 

les nombreuses possibilites qu'offrent les phenomenes de 11 subrosion 11 pour 

se convaincre que l'hypothese envisagee permet d'expliquer la structure 

du bas sin cretacique de la va1lee de la Haine. 

I1 ne sied pas de me demander des prec1sions ; si j' eta is capable 

de les fournir, cette courte note ne porterait pas le sous-titre d'hypothese. 

SERVICE GEOLOGIQUE DE BELGIQUE. 

AVRIL 1972. 
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NOTE 

De nombreux travaux ont ete publies ces derniers temps sur la geologie 

des depots salins. On prendra connaissance avec grand inter~t des actes 

du Colloque de Hanovre (1968) que vient de publier !'UNESCO en collabora­

tion avec l'I. U. G. S. Geology of saline deposits. Int,Symposium, convened by 

Unesco in co-op with I. U. G. S. , Hanover, May 1968. UNESCO, Paris, 

1971 (voir notamment p. 13. A. PERRO DON, Mecanisme de formation des 

bassins et depots salins, p. 255 D. B. SMITH - Foundered strata, collapse­

breccias and subsidence features of the English Zechstein et p. 183 -

M. HOLTER - Geology of the Prairie Evaporite Formation of Saskatchewan 

- Canada). 

Nous remercions specialement M. W. VAN LECKWIJCK de 

nous avoir fait connail:re cette publication, 
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RIVER 

._.. Direction of groundwater movement 

Piezometric profile of water in 
the San Andres Limes tone 

Water table in Quaternary alluvium 

Diffuse interface between fresh and saline 
water, 1964. (migrating upward and westward) 

t:russ section through part of the Roswell artesian aquifer show­
ing the relation of stratigraphy and hydrology to the develop­
ml•nt of lakes in collapse sinkholes by solution of gypsum by 
artesian water. The sinkholes occur at or very near the escarp­
ment where the red bed and evaporite facies of the Artesia Fm. 
is at or not far below the piezometric surface. 
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